conversations Interpersonnelles avec les femmes adherentes des CVECA
Entre juillet et décembre 2008, ces conversations ont eu lieu dans 14 villages du Département du Nyong et Mfoumou y compris Abem, Akonolinga, Ebolakounou, Ebomane, Edou, Kamba, Kane, Koum, Medjeme, Mengang, Ndibi, Ngalla, Nlobole, Zalom.
Sur la base du partenariat de formation qui existe entre AAA et CCAM, Dr. Esther Tallah en personne ou ses représentants ont facilité le module sur le Paludisme. 
La facilitation du Paludisme

La causerie sur le paludisme commence toujours par une série de questions posées aux participants. Des réponses sont données par eux. Il faut noter que ces réponses ne viennent pas automatiquement, parfois la bonne réponse vient après la conversation avec les participants. 
Le paludisme, c’est quoi pour vous ? Le paludisme, c’est une maladie qu’on attrape par la piqûre d’un moustique appelé anophèle femelle ; qui injecte le plasmodium, appelé « tit meki » en langue locale, dans le sang de la victime. 

Qui a déjà eu le paludisme ? Tout le monde a déjà eu le paludisme 

Il y a combien des types du paludisme ? Il y a deux types ; le paludisme simple et le paludisme grave. 

Quels sont les symptômes du paludisme ? 

Un tableau sur papier kraft est placé au mur et permet aux participants de distinguer les différents symptômes du paludisme simple et le paludisme grave. Les bonnes réponses sont notées comme indiqué ci-dessous : 

	Paludisme simple 
	Paludisme grave 

	· La fièvre 

· Le froid

· Les vomissements 

· La température élevée de 38 à 39 °C 

· Les maux de ventre 

· Les troubles digestifs 

· Les courbatures
· Les maux de tête 
	· La fièvre 

· Le froid

· Les vomissements 

· La température élevée de plus de 40 °C 

· Les maux de ventre 

· Les troubles digestifs 

· Les urines noires comme coca-cola 

· Le manque des urines 

· La jaunisse 

· La convulsion chez les enfants 

· Le frisson 

· Les courbatures 

· Les maux de tête

· La ratte 

· Le coma 

· L’anémie 


Qui souffre de paludisme ?  Tout le monde  
Qui souffre de paludisme le plus ? Les enfants et les femmes enceintes 

Le cycle de vie du moustique : Les moustiques poussent où ? Dans les mares d’eau stagnante, le fût d’eau, les trous au champ, les conteneurs - un sceau contenant l’eau de pluie, les boites des sardines jetées derrière la maison. En général les participants visitent les domiciles pour relever les faits réels. 
La solution : Vider les conteneurs, remplir les trous avec la terre, couper les herbes autour des habitations et enterrer les boites vides. Le moustique est capable de voler une distance de 5 kilomètres, donc l’une des solutions les plus efficaces est de dormir sous une moustiquaire imprégnée pour éviter les piqûres des moustiques d’où qu’ils viennent. 

Explications pour comprendre certains symptômes du paludisme : 

· Il y a les maux de tête parce que la température est élevée et le cerveau ne peut plus supporter cette température élevée. Et la convulsion est due à l’excès de température. La convulsion répétée peut aboutir à l’épilepsie plus tard dans la vie de l’enfant. 

· La jaunisse dû au paludisme grave : C’est Bilirubine qui donne la couleur jaune aux malades de paludisme sévère. Bilirubine vient des globules rouges cassés par le plasmodium 

· Le disfonctionnement rénal provient du fait que les globules rouges cassés par le plasmodium s’accumulent au niveau des reins et empêchent une filtration rénale normale du sang. 

Quelques questions pertinentes qui reviennent dans tous les villages : 

Quel est le lien entre le paludisme et le VIH ? Le paludisme affaibli le système immunitaire – un bon système immunitaire résiste mieux le paludisme. Il peut aussi arriver que les plasmodiums qui atteignent le placenta provoquent la fausse couche, ou l’accouchement des enfants sous poids.  

Est-ce que les moustiques piquent aussi les animaux dans la brousse ? Les moustiques peuvent aussi piquer les animaux en brousse mais comme la peau des animaux est dure, les moustiques préfèrent piquer les hommes qui ont une peau moins dure et moins velue. 

Quelle est la différence entre la fièvre de la typhoïde et la fièvre du paludisme ? La fièvre typhoïde monte et reste alors que la fièvre du paludisme monte et descend. 

Le paludisme et la stabilité familiale 

· Une personne malade ne peut pas travailler ou aller à l’école 
· L’argent du ménage est utilisé essentiellement pour l’achat des médicaments 

· Une autre personne est immobilisée et ne travaille pas parce qu’elle doit s’occuper du malade 

Le traitement local du paludisme

En général on demande aux participants comment ils traitent le paludisme dans le village ou dans leur communauté, ils donnent alors les réponses suivantes : 

· Ils utilisent un arbre spécial appelé « Ekuk » pour traiter le paludisme. L’écorce de l’arbre est grattée et un liquide est collecté, et c’est ce liquide qui est donné au malade du paludisme.  

· Quand l’enfant convulse on l’amène au WC pour lui faire inhaler l’odeur du WC, et on lui donne l’ « Ekuk », enfin on met l’eau dans une calebasse avant de casser la dite calebasse. 

Conseils : 

Il ne faut jamais transporter une personne qui convulse, il faut d’abord attendre que la convulsion finisse avant de la transporter à l’hôpital. Pour arrêter la convulsion, il faut poser la personne couchée sur le dos avec sa tête tournée sur le côté pour permettre aux salives ou vomissements de sortir. Et puis enlever ses habits, tremper une serviette dans l’eau froide et couvrir la personne avec, veiller à ce que la serviette ne devienne pas chaude, dans ce cas, il faut retremper la serviette dans l’eau froide de temps en temps pour couvrir la personne avec. La personne malade ne doit rien avaler. Dès que la convulsion s’arrête, amener la personne malade à l’hôpital. 

Il faut noter que la convulsion ne dure pas, le temps d’amener l’enfant au WC, c’est le temps que la convulsion finit et on croit que c’est le WC qui l’a guéri. 

Pour éviter la convulsion, après l’observation des premiers signes du paludisme, il faut commencer le traitement dans les 24 heures qui suivent. 

Les reins, appelés dans la langue locale « mibang mitam » peuvent être bloqués par le plasmodium, et le malade va uriner peu, ceci peut aboutir à la rate. 

Le microbe est appelé « onguegueme », mais les très petits organismes qui peuvent nuire à la santé et visible à l’œil nul est appelé « olengueme » 

Le paludisme devient très sévère, dit mortel quand le malade est séropositif. Parce que d’un côté le VIH détruit les globules blancs, de l’autre le plasmodium détruit les globules rouges. Dans ce cas le traitement devient compliqué et demande des actions immédiates. Le paludisme est donc une maladie opportuniste sévère quand une personne est infectée par le VIH. Pour éviter les décès, il faut comprendre et prévenir les deux maladies ensembles.  

La formation théorique de ce module est complétée par la visite des habitations et la démonstration de l’utilisation des moustiquaires imprégnées. 
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Les conteneurs pour recueillir l’eau de pluie peuvent devenir un endroit où  les moustiques poussent
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Dr Esther Tallah, Manager de Cameroon Coalition against Malaria (CCAM), entrain d’expliquer le paludisme et son impact sur le SIDA aux participants
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Les participants en train de suivre la formation dans les CVECA (gauche), et une moustiquaire installée dans une chambre après la formation en salle (droit)  

[image: image8.jpg]


   [image: image9.jpg]


 

Les femmes prennent des notes (gauche) et l’explication du fonctionnement et le bon usage de « Portable Hand-Washing Station » pour laver les mains (droite) 
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